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Il s’agit des actes du col loque « Iden ti tés confron tée à mai- juin 1968 »,
tenu à Lyon les 25-27 mars 2009. Après une in tro duc tion des concep‐ 
teurs du pro jet, in sis tant, sur l’ap pré hen sion de l’évè ne ment dans le
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temps long, l’ou vrage s’ouvre par une très belle com mu ni ca tion de
na ture bi blio gra phique. Fran çoise Blum pro pose en effet un essai bi‐ 
blio gra phique, in cluant les sites web, qui ne de mande qu’à être en ri‐ 
chie par la pré sence des deux nu mé ros de Dis si dences consa crés à
Mai. En at ten dant, les di verses fo cales édi to riales sur Mai sont syn‐ 
thé ti sées dans ce texte li mi naire. Le pro pos, ex trê me ment touf fu,
pour ne pas dire hé té ro clite, par vient à se dé ployer en trois par ties.

C’est d’abord le Mai des ter ri toires, des dé par te ments ru raux et des
centres in dus triels qui ras semble neuf com mu ni ca tions, al lant de
Mar seille à Bé thune en pas sant par la ban lieue lyon naise, fai sant un
écart par la Creuse pour s’échouer en Bre tagne. La ma tière pre mière
de cha cune de ces com mu ni ca tions va rient for te ment, de puis des
études clas siques de la presse (Fa bien Co nord sur la Creuse) jusqu’à
l’in clu sion des in ter views. On re tien dra le texte de Gilles Ver gnon sur
la Drôme, qui sou ligne le rôle des mu ni ci pa li tés et plus lar ge ment des
ins ti tu tions lo cales dans le sou tien (ou non) au mou ve ment gré viste.
Celui de B. Bruno in siste sur la mise sur pied d’une presse al ter na tive
par les ac teurs du mou ve ment, étant don née la grève de la presse ré‐ 
gio nale. Cha cune de ces com mu ni ca tions, prise iso lé ment, sou ligne
des as pects in té res sants qui mé ri te raient un trai te ment plus avan cé :
ainsi du rôle des ly céens, poin tés à plu sieurs re prises.
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La deuxième par tie traite du Mai des mé tiers. Des mi li taires aux che‐ 
mi nots. Là aussi do mine la di ver si té, y com pris dans les com mu ni‐ 
cants puis qu’un his to rien mi li taire, A. Bach, traite du mai tran quille
des mi li taires. Si la com mu ni ca tion sur les gen darmes ne pré sente
pas de re lief par ti cu lier, celle sur l’hô pi tal a bé né fi cié d’un trai te ment
net te ment plus fa vo rable en termes d’es pace que la moyenne. Che‐ 
van dier dé bouche sur les ef fets, sur la longue pé riode,  en termes de
contes ta tion in fir mières qui s’af firment au mi lieu des an nées 80. Ches
les mi neurs, trai tés par E. Ar vois, la grève de 68 « solde » l’échec de
celle de 1950. Georges Ri beill livre une des plus sti mu lantes contri bu‐ 
tions, sur les che mi nots. Il faut néan moins lui re con naître l’im pres‐ 
sion nante ac cu mu la tion de re cherches sur cette cor po ra tion, à la‐ 
quelle il a d’ailleurs lui- même abon dam ment par ti ci pé. Il pointe le fort
en ca dre ment syn di cal cé gé tiste le l’op po si tion ré so lue de la CGT à
tous contacts avec la jeu nesse étu diante, pré su mée conta mi née par le
gau chisme. Il in siste sur le rôle des che mi nots dans le dis po si tif com‐ 
mu niste : « à la fois dé ten teurs de quelques clés né ces saires à la re prise
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éco no mique et au re tour à la nor male de la vie quo ti dienne des Fran‐ 
çais, mais aussi for mant de puis santes troupes syn di cales dis ci pli nées,
ins tru men ta li sées tant ma té riel le ment que sym bo li que ment en ré gion
pa ri sienne, au ser vice de la stra té gie du PCF et de la CGT », p. 234. D.
Lunch pro pose un texte sur les pay sans, très peu pris en compte glo‐ 
ba le ment dans le mo ment Mai. Da lan çon dé ve loppe son pro pos sur
les en sei gnants, en ins cri vant Mai dans les an nées 70 et au- delà.
D’autres cor po ra tions, comme les pro fes seurs d’uni ver si té ou le
monde du théâtre, font éga le ment l’objet de com mu ni ca tions.

Enfin, dans une troi sième par tie, les au teurs s’in té ressent au Mai des
po li tiques et plus par ti cu liè re ment à celui des No tables et des ad ver‐ 
saires po li tiques. On pour rait syn thé ti ser les ar ticles por tant sur les
Ré pu bli cains in dé pen dants, les droites na tio na listes, les cen tristes,
les gis car diens ou en core le CICR (Conven tion des ins ti tu tions ré pu‐ 
bli caines) par la ques tion de leur in fluence sur les évè ne ments. La ré‐ 
ponse, assez gé né rale, est que ces com po santes ont peu pesé di rec‐ 
te ment sur le mo ment Mai. En re vanche, Mai amè ne ra ces forces po‐ 
li tiques à se re po si tion ner for te ment dans les an nées qui suivent, ce
qui donne des com mu ni ca tions assez dé ca lées sur Mai lui- même,
mais évo ca trices des ef fets de la grève sur les com por te ments de
forces po li tiques glo ba le ment peu pro gres sistes. Afin de ne pas subir
une nou velle onde de choc, ces par tis ont ré ac ti vé leurs modes de
fonc tion ne ment, ainsi que leur ré fé ren tiel idéo lo gique pour af fron ter
la pé riode ou verte par Mai. Au final, si l’objet Mai ap pa raît bien écla té
à l’issue de livre, de nom breuses pistes sont ou vertes pour le pro lon‐ 
ge ment des ef forts de re cherches.
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